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Toute architecture se doit d’être « belle » et unique.
Belle, pas seulement d’un point de vue esthétique, mais car elle s’intègre avec harmonie à son contexte 
urbain, social et économique ; belle également par les solutions qu’elle apporte et enfin, belle par la qualité 
de ses détails.
 
Bien que la beauté soit une notion très subjective et que l’architecture soit un domaine mal connu de cer-
tains, chacun d’entre nous peut tout de même expérimenter et, de ce fait, apprécier une architecture correc-
tement pensée. 
La recherche de sens est donc un des principaux facteurs qui amène à la beauté. Toute architecture peut 
devenir belle tant qu’elle a du sens.
 
C’est cette recherche de sens et de solutions qui dirige notre vision de l’architecture.

… signifie « la beauté » en lingala (Langue officiel de la 
République du Congo et de la République démocratique 
du Congo).

* TOUTE ARCHITECTURE PEUT DEVENIR BELLE TANT QU’ELLE A DU SENS

PHILOSOPHIE & AGENCE

KitoKo *

Kitoko Studio est un bureau multidisciplinaire d’architecture contemporaine, d’architecture intérieure, d’urba-
nisme et de paysagisme. L’agence est également amenée à réaliser des projets de design mobilier. 

Notre travail, même à ces différentes échelles, se fait toujours avec une prise en compte du contexte, du 
budget et surtout du respect des volontés de nos clients. Nous privilégions la communication et le partage 
des idées entre nos partenaires afin de concevoir des projets qui vont au-delà des attentes de nos clients. 
De l’urbanisme au design mobilier, chaque projet nait d’un concept fort qui se développe jusqu’au détail.

Après avoir travaillé en France et en Angleterre pour différentes agences d’architecture, notamment RTKL 
(Londres), STUDIO MILOU (Paris), ATELIER UNZA (Paris), et collaboré en Chine avec ZEIDLER Par-
tnership Architects (Shanghai) et HWCD Associates (Shanghai), les fondateurs de KITOKO STUDIO ont 
décidé d’installer leurs premiers bureaux à Shanghai pour explorer l’immense potentiel qu’offre la Chine nou-
velle. 

Forte d’une équipe jeune et dynamique, KITOKO STUDIO peut apporter des solutions nouvelles à tout pro-
jet.

*  NOUS PRIVILÉGIONS LA COMMUNICATION ET LE PARTAGE DES IDÉES 
ENTRE NOS PARTENAIRES AFIN DE CONCEVOIR DES PROJETS QUI VONT 
AU-DELÀ DES ATTENTES DE NOS CLIENTS



LES ASSOCIÉS

Morgane a étudié l’architecture intérieure à l’Ecole Boulle (Paris), puis l’architecture à l’Ecole Nationale 
Supérieure de Paris la Villette (Paris) et à Oxford Brookes University. 

Elle a travaillé à Paris pendant un an au sein du STUDIO MILOU, et ensuite pendant un an chez RTKL à 
Londres. Elle a aussi collabore à Shanghai avec ZEIDLER Partnership architects.

Morgane affectionne le travail de l’espace par une approche rationnelle et créative tout en respectant au 
mieux les contraintes existantes.
Les différentes échelles des projets sur lesquels elle a travaillé à Paris, Londres et Shanghai lui ont permis 
d’acquérir une bonne compréhension générale du projet, de la conception a la réalisation.

Morgane LASA ZINGUI

Contact: contact@kitoko-studio.fr

CURRICULUM VITAE
2015 - KITOKO STUDIO (Montreuil)
2010 - KITOKO STUDIO (Shanghai)

2009 to 2010 Zeidler Partnership Architects, Desi-
gner architect (Shanghai)

2008 - RTKL, Architect assistant (London)

2007 - Studio Milou, Architect assistant (Paris)

2007 - Graduate in Architecture (Paris)

2006 - Charles Vargaftig interior, Architect assistant 
(Paris)

2005 to 2006 - Cabinet EVA, Architect assistant 
(Paris)

2002 - Graduate in Interior Design (Paris)

* UN HOMME QUI VEUT DÉPLACER UNE MONTAGNE COMMENCE PAR DÉPLACER 
LES PETITES PIERRES

CONFUCIUS

Gaylor a étudié l’architecture à l’Ecole Nationale Supérieure de Paris la Villette (Paris) et à Oxford Brookes 
University. 

Il a travaillé à Paris pendant deux ans au sein de l’ATELIER UNZA (Paris), et ensuite pendant un an chez 
RTKL à Londres. Il a aussi collabore à Shanghai avec HWCD Associates (Shanghai).

Gaylor a une grande capacité créative. Il met l’accent sur la création de nouvelles expériences spatiales et 
sur la relation entre le projet et son contexte.

Gaylor LASA ZINGUI

Contact: contact@kitoko-studio.fr

CURRICULUM VITAE
2015 - KITOKO STUDIO (Montreuil)

2010 - KITOKO STUDIO (Shanghai)

2009 - HWCD ASSOCIATES, Project architect 
(Shanghai)

2008 - RTKL, Architect assistant (London)

2008 - RDA, Architect assistant (London)

2007 - Charles Vargaftig interior, Architect assistant 
(Paris)

2007 - Graduate in Architecture (Paris)

2005 to 2007 - Atelier UNZA, Architect assistant 
(Paris)

* EN ARCHITECTURE, UNE PARTIE DE LA CRÉATION VIENT DU RAISONNEMENT 
LOGIQUE ET UNE AUTRE DES SENS. 

 TADAO ANDO
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EXTENSION DE BUREAUX ET CRÉATION 
D’UN RESTAURANT D’ENTREPRISE
L’extension enrichit l’édifice tout en améliorant le quotidien des employés grâce 
à des espaces modulables et évolutifs

CENTRE HENRI BECQUEREL
ROUEN
1240M²
2024
ADFACTO
PRO EN COURS

CLIENT:
LIEUX:

SURFACE:
ANNÉE:

ÉQUIPE:
STATUT:

COÛT: 

Au cœur de Rouen, le long de la rue Mollien, une 
nouvelle extension prend forme pour accueillir les 
bureaux de l’administration, le restaurant d’entreprise 
et la cuisine centrale du Centre Henri Becquerel. 
Dans ce quartier aux architectures multiples, le projet 
s’installe face à une résidence de logements collectifs 
aux façades d’ardoises et de panneaux colorés.

Depuis plusieurs années, le Centre Henri Becque-
rel manque d’espace. Les bureaux administratifs 
sont saturés, le restaurant d’entreprise ne peut plus 
recevoir tout le monde dans de bonnes conditions 
et la cuisine centrale n’est plus adaptée aux besoins 
d’aujourd’hui ni aux effectifs croissants.

Ce lieu s’est construit par étapes, au gré des exten-
sions et remaniements successifs, jusqu’à composer 
un ensemble hétérogène. Béton blanc préfabriqué, 
cage de monte-charge repeinte en bordeaux, façades 
composites noires soulignées d’un liseré rouge : 
chaque intervention a laissé sa trace. Ce patchwork 
architectural exigeait une réponse mesurée, capable 
d’apporter cohérence et respiration sans alourdir 
l’ensemble.

Comment créer un nouveau morceau de bâtiment 
sans ajouter de désordre à l’existant ? La réponse 
: un geste sobre et précis. Un bâtiment gris clair et 
largement vitré, discret et élégant, pensé comme un 
lien plutôt qu’une rupture. Une architecture qui apaise 
et structure l’ensemble tout en affirmant une nouvelle 
identité.

Cette extension se déploie sur trois niveaux en 
gradins, telle une topographie douce. Elle relie la 
terrasse existante aux nouvelles toitures accessibles 
et inscrit le projet dans son environnement. Chaque 
retrait crée un seuil, une terrasse, une respiration.

Au sud, l’extension accueille les bureaux de l’admi-
nistration en rez-de-chaussée et ceux de la direction 
à l’étage. Chaque pôle profite désormais d’une 
terrasse privative, propice aux pauses extérieures et 
aux rencontres informelles.

Au nord, l’ancienne crèche devient restaurant d’entre-
prise et s’agrandit sur deux niveaux avec mezzanine. 
Là encore, des terrasses végétalisées permettent de 
déjeuner dehors. Les plantations persistantes choi-
sies pour leur diversité et leur tenue tout au long de 
l’année transforment ces lieux en véritables espaces 
de vie extérieurs.

Les volumes vitrés laissent entrer la lumière et 
ouvrent de larges vues sur les jardins. Des modé-
natures métalliques verticales, de couleur gris clair, 
rythment et protègent les façades : garde-corps sur 
les terrasses, filtre visuel devant les vitrages, et lien 
entre ancien et nouveau. Leurs tranches en pare-
ments miroir reflètent l’environnement et font presque 
disparaître le volume.

Au rez-de-chaussée, une lame de verre relie l’exten-
sion au bâtiment existant, apportant lumière et fluidité 
aux circulations. Elle devient l’épine dorsale du projet, 
articulant les espaces et favorisant les échanges 
entre services.

Cette extension donne au Centre Henri Becquerel 
une identité renouvelée, sans rompre l’équilibre de 
l’ensemble. Elle enrichit l’édifice tout en améliorant 
le quotidien des employés et en préparant le centre 
aux besoins futurs grâce à des espaces modulables 
et évolutifs.

Plus qu’une simple addition, cette extension est 
un projet de transformation et de valorisation. Elle 
incarne une vision contemporaine et responsable de 
l’architecture : fonctionnelle, sobre et durable, atten-
tive à l’environnement comme à l’humain. Elle affirme 
l’engagement du centre pour l’innovation et l’excel-
lence tout en respectant son héritage architectural.
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Vue principale de l’extension depuis la rue Mollien

Vue du patio du restaurant d’entreprise avec son espace végétalVue du restaurant d’entreprise et des différents espaces de repas
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Au sein du lotissement du Côtil de l’Orne, 
à Saint-André-sur-Orne, une opération 
atypique prend place sur la seule parcelle 
dédiée à du logements collectifs. Dans un 
environnement largement composé de mai-
sons individuelles, ce projet fait le pari d’une 
autre forme d’habitat. 
 
Le lotissement, situé entre une zone d’acti-
vité au nord et un quartier résidentiel au sud, 
est un morceau de ville en transition. Le 
projet s’implante en retrait de la rue, déga-
geant un large espace entièrement végéta-
lisé. Cette respiration urbaine sert de seuil, 
adoucissant la relation à la rue.
 
Le projet, réparti dans deux bâtiments en 
R+2, accueille un programme de 16 loge-
ments (6 T2 et 10 T3), dont l’ensemble des 
appartements sont traversants. Le dessin 
architectural s’organise en gradins : chaque 
niveau supérieur recule, offrant aux loge-
ments des terrasses généreuses. Ce disposi-
tif volumétrique n’est pas qu’un choix formel 
: il permet d’atténuer la perception de la hau-
teur, de favoriser l’ensoleillement, et surtout, 
de créer des prolongements extérieurs qua-
litatifs pour chaque appartement, de larges 
terrasses, pensées comme de véritables 
jardins suspendus. Une manière de repenser 
le collectif à l’échelle du résident.
 
Cette graduation permet d’intégrer le projet 
dans son environnement sans rupture 
d’échelle. L’effet de masse est évité, au profit 
d’une composition en séquences, rythmée et 
lisible.
 
Les toitures, volontairement asymétriques 
et inversées, participent à cette dynamique. 
Elles apportent de la singularité, et sou-
lignent le mouvement d’ensemble. Ce choix 
formel affirme une écriture contemporaine 
tout en évitant l’effet répétitif ou monotone 
souvent associé aux logements collectifs. 
Elles facilitent également la récupération des 
eaux pluviales.
 
Les pignons donnant sur les terrasses sont 
habillés de bardeaux de bois et ponctuées 
d’ouvertures calibrées. Ce matériau, à la fois 
chaleureux et naturel, vient adoucir la miné-
ralité de l’ensemble et réinscrire le bâtiment 
dans une échelle domestique.

Malgré sa volumétrie en gradin, le projet 
reste compact, il s’étire sur une partie seu-
lement de la parcelle. Ce geste libère des 
respirations et permet l’aménagement d’un 
espace de stationnement discret à l’est.

Le projet met en œuvre une architecture 
contemporaine qui répond à la RE 2020 seuil 
2025 et qui respecte le label bioclimatique « 
Le Pacte Bois » spécifique à la Normandie.

PARTELIOS HABITAT
SAINT ANDRÉ SUR ORNE
1062M²
EN COURS ITE, B14, RÉSO, 
TECAM, ACOUSTIBEL, KUBE
PRO EN COURS
1 930 500 € HT

CLIENT:
LIEUX:

SURFACE:
ANNÉE:

ÉQUIPE:
STATUT:

COÛT: 

16 LOGEMENTS INTERMÉDIAIRES À 
SAINT ANDRÉ SUR ORNE
Le bâtiment s’organise en gradins : chaque niveau supérieur recule, offrant aux logements 
des terrasses généreuses, de véritables salons de plein air
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Vue de la poche de stationnement, à l‘Est du bâtiment

Vue du bâtiment depuis la rue principale avec les deux accès aux cages d’escalier

Plan de l’opération au sein du lotissement
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Les logements intermédiaires dessinent un volume segmenté dont les toitures à géométrie 

variable changent d’aspect en fonction de l’angle de vue

19 LOGEMENTS
SOCIAUX À SOLIERS

La commune de Soliers est située au Sud Est de 
Caen. C’est une petite ville dont le territoire est en 
grande partie rurale, qui cependant fait partie de 
l’agglomération Caennaise (Caen la Mer). Elle dispose 
de nombreux terrains encore en friche ou agricoles qui 
permettront le développement de son urbanisation.
Les demandes de résidentialisation y sont de plus en 
plus nombreuses. C’est dans l’effort d’accueillir de 
nouveaux habitants, tout en contrôlant son développe-
ment, notamment l’étalement urbain, que la commune 
a décidé d’étendre sa zone urbaine à l’Est du centre 
bourg, grâce à la création d’un nouveau quartier : la 
ZAC du Parc. 

C’est au cœur de la ZAC que le bailleur social Inolya 
a fait l’acquisition de deux lots pour la réalisation d’un 
programme de 19 logements (11 logements intermé-
diaires et 8 logements individuels).

Lot A1 :
Le nouveau bâtiment de logements intermédiaires fait 
face à la place centrale de la ZAC, il la délimite et lui 
donne un caractère urbain. 
Il présente une façade nord compacte et sobre qui 
s’efface afin de valoriser le travail paysager et minéral 
de l’espace public. 
Le local vélo au rez-de-chaussée anime la rue 
principale grâce au rythme de ses poteaux et à la 
transparence de son habillage qui laisse entrevoir la 
disposition intérieure.
Le bâtiment dessine ainsi un volume segmenté dont 
les renfoncements sont habillés de tuiles de bois. 
Chacun des volumes est coiffé d’une toiture à double 
pente à géométrie variable qui change d’aspect en 
fonction de l’angle de vue. Deux passages traversants 
privés permettent aux résidents d’accéder au cœur 
d’îlot de la parcelle et aux logements. Ces venelles 
créent ainsi une douce transition entre l’espace public 
et l’espace privé. 

Le cœur d’ilot de la parcelle est avant tout une zone 
paysagère, délimitée de part et d’autre par les loge-
ments intermédiaires et individuels. Cependant une 
grande partie de cet espace est destinée au station-
nement extérieur, les places de parking sont donc 
végétalisées afin d’atténuer leur présence. 
Au sud de la parcelle, la voie secondaire est princi-
palement bordée de logements individuels aux styles 
architecturaux hétéroclites. Leurs volumes suivent la 
courbe de la rue et créent une dynamique visuelle. 

Les logements individuels poursuivent la logique archi-
tecturale des logements intermédiaires et proposent 
des toitures double pente à géométrie variable. Ainsi 
ils disposent principalement de grandes ouvertures qui 
donnent sur le jardin au sud et apportent un confort 
intérieur non négligeable. 
La ligne de ciel des volumes rythme l’espace urbain et 
casse ainsi la monotonie de la voie secondaire. 

Lot A2 :
Le parti pris a consisté à conserver l’écriture architec-
turale des logements individuels du lot A1 en adaptant 
leurs gabarits aux parcelles en lanières définis par la 
division du lot A2. Sur la façade principale, les fenêtres 
suivent l’inclinaison de la toiture.
La limite parcellaire avec l’espace public est traitée 
avec des murets techniques sur lesquels reposent les 
boites aux lettres et les coffrets ENEDIS. Une haie 
végétale vient compléter le traitement paysager.
Donc les logements créent une cohérence urbaine 
générale avec les logements du lot A1. Cette stratégie 
facilitera leur intégration urbaine dans le temps.
Ainsi, les logements créent un front bâti uniforme et 
continu le long de la rue. Seul le rythme des toitures 
et des portes de garages permet de distinguer la limite 
entre chaque habitation.

INOLYA
SOLIERS, FRANCE
1474,58 M²
2020
ITE, BOULARD, BADER, 
LEXIS, ACOUSTIBEL
CHANTIER EN COURS
2 643 601 € HT
RT 2012 -20% / E2C1 /BIO-
SOURCÉ NIVEAU 1

CLIENT:
LIEUX:

SURFACE:
ANNÉE:

ÉQUIPE:

STATUT:
COÛT:

LABELS: 
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Le bâtiment de logements intermédiaires dessine un volume segmenté dont les renfoncements sont habillés de tuiles de bois. Pour le lot A2, le parti pris a consisté à conserver l’écriture architecturale des logements individuels du lot A1 en adaptant leurs 
gabarits aux parcelles en lanières définis par la division parcellaire.

Plan masse de l’ensemble de l’opération avec les deux macro-lots A1 et A2Les volumes des logements individuels du lot A1 suivent la courbe de la rue et créent une dynamique visuelle.
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La route départementale D613 structure le territoire 
de la ville de Bellengreville. C’est la voie la  plus 
empruntée de la commune. Elle offre un long tra-
velling paysager tout au long de son tracé à travers 
la commune, laissant découvrir une vie urbaine en 
retrait de ses limites administratives. 

Un nouveau bâtiment en limite de l’ancien bourg, le 
long de la route départementale, accueille en rez-de-
chaussée, un nouvel équipement, «la maison des 
services», destiné à la communauté de commune 
du Val d’ES Dunes et à l’étage sur deux niveaux un 
programme de 9 logements sociaux.

Le nouvel ouvrage vient rompre la monotonie de la 
longue route départementale par sa volumétrie et son 
échelle urbaine.
Ce bâtiment mixte fait office de premier édifice impor-
tant et structurant du territoire communal. Il s’insère 
à l’angle du carrefour, au croisement de la route de 
Paris et de la route à l’abbé qui mène à la mairie de 
Bellengreville. 

Cette parcelle est l’emplacement idéal pour «la mai-
son des services». Elle lui offre une grande visibilité 
et permet ainsi d’accueillir un plus grand nombre de 
riverains. Les lignes du bâtiment suivent les limites 
de la parcelle et semblent accompagner le tracé 
viaire.  Du côté de la route départementale l’équipe-
ment est entièrement habillé d’une peau métallique 
dorée à joints debouts, qui changera d’aspect en 
fonction de la lumière du jour, et permet de démar-
quer plus facilement le nouvel équipement de son 
contexte. Cette façade est largement vitrée avec des 
menuiseries en aluminium anthracite qui apporteront 
un maximum de lumière aux espaces intérieurs. 
C’est un équipement ouvert sur la ville.

Les logements sociaux viennent se poser au-dessus 
et en partie en retrait de la maison des services. Ils 
se développent sur deux niveaux dans un volume 
vêtu d’un simple enduit blanc et coiffé d’une cas-
quette protectrice. Cette différence de matériaux 
permet également de mieux différencier les deux 
programmes. L’accès aux appartements se fait par 
un discret escalier extérieur depuis la rue. Un seul 
logement, accessible à l’arrière du bâtiment, est situé 
en rez-de-chaussée et peut accueillir une personne 
à mobilité réduite. L’ensemble des circulations du 
projet est rejeté le long de la façade faisant face à la 
route départementale afin de créer des appartements 
traversants. Ainsi les résidents déambuleront sur de 
larges coursives extérieures qui s’ouvrent sur le pay-
sage environnant tout en offrant des cadrages sur les 
champs lointains. Ce système de coursives permet 
aussi de mettre en retrait les logements de l’espace 
public pour les protéger des nuisances sonores de la 
route départementale.

Les coursives extérieures  sont ainsi de véritables 
lieux de vie et de socialisation où les résidents pour-
ront se rencontrer. Ils se les approprieront au gré des 
événements.
Depuis le rez-de-chaussée jusqu’au dernier niveau, 
l’ascension se fait telle une balade architecturale à 
ciel ouvert.

En coeur de bourg le projet est complété par la 
réalisation de quatre logements individuels (2T3 et 
2T4) avec de grands jardins. Ils sont entièrement 
accessibles aux handicapés et bénéficient de grands 
garages. Les maisons font face à l’ancienne église 
et sont à proximité de la mairie.  Architecturalement 
elles reprennent le langage des maisons avoisi-
nantes pour faciliter leur intégration urbaine.

Ce nouveau bâtiment sera un marqueur urbain à l’échelle de la ville avec son architecture 
en gradin tel un rempart urbain

MAISON DES SERVICES
ET 13 LOGEMENTS SOCIAUX

INOLYA & CCVED
BELLENGREVILLE,FRANCE
1030M²
2018-2023
BOULARD, ITE, BADER, IBATEC
LIVRÉ
1 921 431 € HT
RT 2012 / E2C1 /BBC EFFINER-
GIE 2017 / PRESTATERRE

CLIENT:
LIEUX:

SURFACE:
ANNÉE:

ÉQUIPE:
STATUT:

COÛT: 
CERTIFICATIONS: 
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La maison des services est ouverte à l’ensemble des habitants de la communauté de communes. C’est un lieu d’échange et de 
convivialité où les habitants pourront réaliser leurs démarches administratives du quotidien.

Les nouvelles maisons s’insèrent au sein d’un habitat homogène sur une parcelle faisant face à l’église du bourg. Elles complétent 
le front bâti de la rue principale etjouissent de la proximité d’un ensemble d’équipements publics (mairie, école etc...).

Depuis la route départementale, le bâtiment devient le premier élément structurant du paysage urbain. Par son language contem-
porain il vient do marquer l’entrée de ville

Le plan du premier niveau permet d’apprécier la grande coursive, qui est à la fois un espace de distribution et un lieu de socialisa-
tion entre résidents. 
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